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THERMAL REACTIVITY OF THE 
SCROTAL SKIN IN MAN. Although the 
existence of heat exchange between the tes- 
ticular artery and the adjacent veins is well 
known, it may be insufficient to maintain 
the lower temperature of the testis. In order 
to investigate the role of the scrotum in tes- 
ticular thermoregulation, the dynamics of 
scrotal and other skin temperatures was stu- 
died in relation to thermal stress. The results 
of this study revealed that the scrotal skin 
exhibited a greater thermal inertia than did 
other skin areas. This finding may be due to 
modifications in scrotal blood flow patterns 
as temperature increased, as well as changes 
in the scrotal surface area. Other possible 
thermoregulatory factors may include the 
evaporation of sweat from the scrotum. In 
conclusion, there seems to be a complex 
collection of mechanisms, rather than a 
single specit]c mechanism, regulating testi- 
cular temperature. Key words : Scrotum, 
testicular thermoregulation. Andrologie ,  
1992, 2 : 48-49. 

L'urologue anglais Griffith (in 2), semble 
avoir 6t6 le premier en 1893 ~ reconna~tre que la 
descente du testicule en position extra-abdomina- 
le est une condition" sine qua non" du dEvelop- 
pement normal des fonctions du testicule chez 
l'homme. Pour Crew dis 1922 (in 2), la raison en 
6tait un problbme de temperature. Depuis lors on 
sait que le maintien du testicule h une temperatu- 
re de l'ordre de 34 ~ C est indispensable pour que 
l 'histologie de la gonade et la spermatogEnbse 
soient normales. La thermolyse du testicule par le 
syst~me ~t contre-courant de la vascularisation 
cordonale au niveau du plexus pampiniforme est 
connue (1,5). Reste ~ dEcouvrir comment se font 
les 6changes thermiques avec l'extErieur. Peu 
d'expEriences connues dEcrivent l'616vation des 
temperatures scrotales en reaction ~la contrainte 
thermique chez l 'homme sain: la plus rdcente a 
6t6 faite dans des conditions spEciales incluant la 
climatisation des membres infErieurs (1). Les 
transferts de chaleur du testicule au milieu extE- 
rieur peuvent ils Etre assures par le scrotum ? 
Amorgant l'Etude de la physiologie scrotale chez 
l 'homme, nous avons compare l'Evolution des 

temperatures cutanEes sur l 'ensemble du corps 
avec celle des temperatures scrotales, lors de 
contraintes thermiques. 

MATERIEL ET METItODES 

L'dtude s 'est  dEroulEe au Laboratoire de 
Physiologie et Psychologie Environnementales 
du C.N.R.S. h Strasbourg, dans une chambre cli- 
matique: la temperature (Ta) de l'air ambiant, sa 
vitesse, et son hygromEtrie peuvent Etre rEgulEes, 
ainsi que la temperature des parois. Apr~s accord 
du comit6 d'Ethique local, nous avons recrutE 5 
sujets m~les entre 20 et 25 ans. I1 s'agissait de 
sujets sains, sans antecedents. Une thermogra- 
phie de contact h cristaux liquides a permis d'Eli- 
miner toute hyperthermie scrotale. Alors que le 
sujet reposait sur un hamac dans une chambre 
climatique,les temperatures scrotales droite et 
gauche ont 6t6 enregistrEes ~ l'aide de capteurs 
de temperature dont la thermistance dtait en 
contact avec la peau, maintenue par deux ailettes 
latErales collEes par un ruban adhdsif non allergE- 
nique. De la m~me faqon, 10 temperatures cuta- 
nEes, dont la temperature cutanEe abdominale et 
la temperature cutande thoracique dtaient mesu- 
rEes. La temperature cutanEe moyenne, Tsk, est 
la temperature pondErEe au prorata des surfaces 
de chacune des 10 mesures prEcEdentes. 

Tableau 1 : Conditions imposEes au cours des trois exp6- 
riences El, E2, E3. Les conditions E2 et E3 comportent cha- 
cune deux phases incluant ou non l'activit6 physique. 
W = exercice physique ~. bras (soulever h deux bras un poids 
de 4 kg, 24 fois par minute, sujet allong6 sur un hamac). Ta = 
temperature de l'air circulant dans la chambre climatique+ Tw 
= temperature des parois de la chambre climatique. To = tem- 
perature operative (ambiante). 

E1 E2 E3 

W non non oui oui non 

Ta 34 28 28 28 28 
Tw 69 69 69 28 69 
To 46 43 43 28 43 

Chaque sujet a EtE soumis h 3 conditions 
expErimentales diffErentes (El, E2, E3) dEcrites 
dans le tableau 1. Une pEriode de thermoneutrali- 
t6 a EtE rEalisEe durant les 30 premieres minutes 
de chaque experience. Une contrainte thermique 
externe a 6tE imposEe durant au moins 60 
minutes ~ des moments diffErents au cours de 
chaque experience. I1 s'agissait d'Elever les tern- 

pdratures de l'air ambiant (Ta) circulant duns la 
chambre climatique, ainsi que la temperature des 
parois de la pibce (Tw), l'ensemble de ces modi- 
fications thermiques rEalisant une temperature 
operative aux alentours de 45~ La temperature 
operative est une moyenne ponddrde par les coef- 
ficients d'Echange de chaleur des Ta et Tw. 

Figure 1 : Temperatures mesur~es pendant les expe- 
riences. 
TSK = moyenne des 10 temperatures cutandes mesurEes sur 
l'ensemble du corps hormis le scrotum. ABDO = temperature 
cutanEe de la paroi abdominale (une des mesures pour le cal- 
cul de TSK). Test. Droit et Test. Gauche = temperatures 
cutandes scrotales. 
De 0 +t 15 minutes = repos. De 20 ~ 60 minutes = exercice 
physique. De 60 ~t 140 minutes = repos mais 616vation des 
temperature de la chambre climatique. 
NB = l'exercice physique n'a pas modifi6 les temperatures cutan+es, 
soit par insuffisance d'effort physique, soit par l'effet de ventilation 
secondaire aux mouvements du sujet allong6 nu sur un hamac. 
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Une contrainte thermique interne par exerci- 
ce physique h deux bras, levant et abaissant un 
poids de 4kg, 24 fois par minute, a 6t6 menOe 

durant 45 minutes apr6s les 60 premieres minutes 
d'exposition au chaud pour E2 (I'environnement 
dtant inchangE), ou avant les 60 minutes de cha- 
leur en E3 (voir tableau 1). 

RESULTATS 

Les rEsultats moyens des temperatures cuta- 
nEes des 5 sujets exposes h la condition E3 sont 
donnEs darts la figure 1. Durant la phase de ther- 
moneutralitE, la temperature oesophagienne 
moyenne est de 36~ +/- 0,2~ La temperature 

cutanEe moyenne est de 33~ +/- 0,3~ La dif- 
ference de temperature d'environ 3~ s'explique 
par la nEcessit6 d'Eliminer la chaleur endogbne 

mEtabolique. La temperature cutanEe scrotale 

moyenne est de 33~ +/- 0,4~ Les tempEra- 

tures du scrotum 5 droite et ~ gauche Evoluent de 

faqon semblable,  mais leur dEcours montre 
qu'elles n'Evoluent pas comme une temperature 

de peau normale abdominale ou cutande moyen- 

ne. L'inertie thermique est en effet supErieure, ce 

qui Evite l'Echauffement rapide mEme si en fin de 
contrainte thermique chaude, les temperatures 
scrotales sont presque aussi 6levEes que sur les 
autres zones cutandes. La peau scrotale se 

rEchauffe, mais moins vite que les autres terri- 

toires cutanEs examines. 

DISCUSSION 

L'inertie thermique scrotale peut en partie 
6tre expliquEe par les propridtEs vasomotrices du 
scrotum. On sait que l'E1Evation de la tempEratu- 
re scrotale accrolt le flux sanguin local darts des 
proportions considErables (6). Mais le scrotum a 
de nombreuses particularitds: la peau est fine, 
ddpourvue de graisse sous cutanEe, et sous-ten- 
due par un muscle peaucier appelE dartos, dont 
les contractions peuvent faire varier la surface 
scrotale d'environ 20%. Sa vascularisation est 
connue, mais certaines caractEristiques de l 'axe 
honteux externe mdriteraient une Etude expEri- 
mentale. L' Etude de l'innervation du scrotum et 
des thermorEcepteurs mdrite aussi de nouvelles 
recherches. Les caractEristiques Evaporatoires du 
scrotum font l'objet d'dtudes en cours et complE- 
teront l'analyse du bilan thermolytique local. 

CONCLUSION 

I1 n'existe vraisemblablement pas de thennorEgu- 
lation exclusivement spEcifique du testicule, mais 
un ensemble d'dldments ou un "complexe ther- 
molytique " aboutissant ~t un effet d'amortisse- 
ment thermique dans les limites quantitatives ou 
temporelles de contrainte thermique modErde. Le 
scrotum apparatt bien, comme l'affirme Mieusset 
(3), ~tre un des deux ElEments essentiels de la 
regulation thermique du testicule. L'autre 616- 
ment, situd entre l'abdomen et le testicule, serait 
constituE du plexus pampiniforme. 
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RESUME : La comparaison du dEcours des 

temperatures scrotales avec celui d'autres 

temperatures cutanEes lors de contraintes 

thermiques tEmoigne d'une plus grande iner- 

tie thermique scrotale. Mots el~s : Scrotum, 

thermorEgulation du testitule. Andrologie, 

1 9 9 2 ,  2 : 4 8 - 4 9 .  
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